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du cou un collier de haches rougies dont il conserve
encore les cicatrices, cet homme doit avoir le droit
de se croire peu accessible là la crainte.

Mais puisque vous doutez de ;r.us paroles, inter-
rogez Tshinépik'.

Vous avez entendu l'exclamation de cet Indien
au moument oài votre enfant indiquait du doigt cet
objet mystérieux qui ne paraissait à nos yeux qu'une
pâle vapeur.

Les paroles de l'enfant ont été pour lui un trait
de lumière ; et si vous eussiez compris la langue
sauvage, les mots : .i/atshi 8Skouéon, qui lui ont
échappé, vous auraient tout révélé, sans que j'eusse
ou besoin de proférer une parole ; car vous avez saus
doute entendu parler de celle que les Blancs appellent :
.La Dame aux Glaïeuls, et que les Sauvages con-
naissent sous le nom de -Matshi Skouéou, c'est-à-dire
la Miauvaise Femme ou la Jongleuse.

A ce nom trop connu, Madame IIouel, quoique
douée d'une rare énergie de caractère, ne put réprimer
un tressaillement involontaire.

Car on était à une époque où la superstition était
encore si répandue et si vivace, que les personnes
instruites mêmes, qui n'ajoutaient aucune foi aux


